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Le saviez-vous ?
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Traditionnel

Edward « Kid » Ory (1886/1973) : tromboniste, chef d'orchestre et compositeur, il est l'un des acteurs principaux du jazz Nouvelle-Orléans des années 1910/1920, ainsi qu’à l’époque du « revival » de ce mouvement dans les années 1940. Son jeu de trombone caractéristique du jazz Nouvelle-Orléans consistait à accompagner la trompette par un contrepoint rythmique, ponctué d'effets de glissando (jeu en glissades mélodiques) : le tailgate. 
En 1919, il s'installa en Californie où il se produisit avec son orchestre, le Kid Ory's Creole et réalisa quelques années plus tard le premier enregistrement d'un groupe noir.

Le Jazz Nouvelle Orléans (New Orleans Jazz), issu principalement du Ragtime (Fiche 4) et du Blues (Fiche 5), s’est développé dans les années 1910/1920 dans la ville dont il porte le nom. C’est à l’origine une musique de rue, faite d’improvisations collectives, qui se caractérise par le style tailgate (hayon en anglais) : Les orchestres défilaient sur un chariot traîné par des chevaux. Pour laisser assez d'espace à son encombrante coulisse, le tromboniste ouvrait le hayon et s'asseyait à l'arrière, les pieds dans le vide.
Les orchestres sont constitués de trompette, trombone, clarinette, tuba (ou basse), washboard (planche à laver détournée dont on joue en mettant des dés à coudre au bout des doigts) ou percussions, et parfois un banjo ou une guitare.
Dans l’introduction de Gettysbuy March, la batterie installe un tempo de marche (00:00 à 00:04), puis la trompette expose le thème (00:05 à 00:42) avant d’être rejointe par le trombone et la clarinette (00:44). Nous avons là un exemple d’improvisation collective, qui se poursuit après le passage au tempo jazz  annoncé par des roulements de caisse claire (1:21). La trompette est soutenue par le tailgate de Kid Ory et les arabesques de la clarinette. Après un passage plus calme, la tension remonte jusqu’au coup de cymbale final, comme c’est souvent le cas dans le style New Orleans.

Retrouver les différents instruments.
Déterminer un codage pour chaque instrument puis écrire la « partition » de cette pièce, en codant les entrées successives sur un axe horizontal.
Support de danse à chorégraphier.

Arts du visuel  un tableau de Debra Hurd ou de Terrance Osborne
Arts du spectacle vivant  un extrait de concert du New Orleans and Heritage Festival
Arts du langage  Le roi du jazz (Alain Gerber) ou Billie du bayou (Ed. l’Elan vert)

Le jazz New Orleans joué par les orchestres blancs se distingue par le terme « Dixieland ».




Ecoute que coûte JAZZ
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